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La chapelle de l'Enfant-Jesus ä

Par Gerard Deuber

L'amenagement du terrain sur lequel est construite la
ferme Bellamy, recemment restauree par la commune de

Lancy ', a favorise la mise au jour des vestiges de la

chapelle qui a laisse son nom ä la rue et au quartier le

plus meridional du territoire lanceen 2 (fig. i). L'edifice, de

plan rectangulaire, est dispose perpendiculairement a la

route, soit selon un axe Oriente approximativement nordest,

sud-ouest. Les dimensions en sont modestes: 10,80 m
par 9,60 m, preservant un vide utile de 8,70 m par 5,30 m.
Les murs retrouves au niveau des fondations mesurent
entre 1,10 m et 1,20 m de largeur. Conserves sur une
hauteur variable n'excedant pas 1,30 m, ils sont appareilles
en boulets de riviere melanges ä des fragments de tuiles
et lies au mortier de chaux. Iis presentent un leger glacis
sur le parement exterieur. La chapelle possede la
particularity d'etre entierement ouverte cote route, ce qui
explique qu'aucun mur de fagade, aucun chainage meme,
n'ont ete retrouves (fig. 2-3). Une grille, de fer ou de
bois, tenait alors lieu de fermeture. Aux angles, des
contreforts en croix laissent supposer que le volume etait
couvert tres vraisemblablement de voütes d'aretes. Le
cadastre de 1747-48 5 montre la chapelle edifiee dans
l'angle sud de la parcelle et ouverte directement sur la
route. Le terrain qui la horde sur deux cotes y est qualifie
de cimetiere, etat non confirme par la fouille. La ferme,
accompagnee de son jardin, y figure comme de nos jours
contigue au cote nord-ouest de la parcelle.

Un mur de cloture, large d'ä peine 0,50 m, construit
en galets lies a la glaise - et coupe plus tard par les murs
lateraux de la chapelle - s'alignait grossierement sur la
fagade de la ferme. II marquait la limite de l'ancien par-
cellaire et le trace probable de la route avant l'edification
du sanctuaire.

L'histoire de la chapelle s'inscrit dans le courant de la
Contre-Reforme et illustre, localement, la reprise en main
des campagnes par l'autorite catholique, tant en pays de
Gex qu'en Genevois ou en Chablais4. L'instigateur de
cette fondation, Jerome Lunati est milanais, ancien eccle-
siastique rallie ä la Reforme, installe et marie a Geneve
en 1635. Revenu ä son ancienne foi, il teste en 1663 en
faveur de l'eveque Jean d'Arenthon d'Alex 5 et lui legue
le terrain qu'il possede au Bachet-de-Pesay ainsi qu'une
somme d'argent necessaire ä l'edification d'une chapelle.
Des 1665, semble-t-il, cette derniere est achevee et desservie
par le cure de Compesieres.
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i. Lancy. La Chapelle. Plan
ferme Bellamy (ech. 1/400).
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2. Ancienne chapelle de l'Bnfant-Jesus. Plan des fouilles (ech. i/ioo)
(dessins D. Bumand et G. Deuber).

3. Vue des fondations de la chapelle.
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L'ephemere succes du sanctuaire s'explique tout d'abord
par sa situation C'est en effet, jusqu'en 1679 - date a

laquelle le resident de France ouvre ä Geneve meme une
chapelle dans la maison qu'il occupe a la Grand-Rue -
le lieu de culte catholique le plus proche de la ville. II est
alors frequente pnncipalement par bon nombre de domes-

tiques et par les etrangers de passage, mais c'est aussi une
invite aux voyageurs, ä proximite des trois grands axes

qui quittent Geneve vers l'ouest: la route de Lyon par
Bernex et Chancy, celle de Chambery par Frangy et la
route d'Annecy par Cruseilles On ignore le nombre de
messes qui y etaient celebrees et si le chiffre de 400
participants aux offices dominicaux semble exagere, compare
aux 40 fideles rassembles quelque quinze ans plus tard
dans la chapelle du resident de Chauvigny 6, ll convient
d'admettre cependant que, malgre la surface restreinte du
sanctuaire, sa large ouverture sur la rue permettait une
participation elevee.

La chapelle perd encore de son importance avec
Installation en 1696 par Benoit de Pontverre, cure de Confi-
gnon, d'une chapelle dans une maison de Lancy, rem-
placee, apres son incendie, par l'eglise de la Trinite. Le
reverend Alme Roch, son successeur, restaure une der-
niere fois la chapelle du Bachet-de-Pesay. Vers 1780,
Etienne Baud, cure de Lancy, met en vente les mate-
naux du sanctuaire, la demolition semble alors n'affecter
que les superstructures de l'edifice puisque, sous le
Directoire (23 prainal de Pan II), les vestiges encore en
place sont definitivement liquides (sol d'eglise et placage)
en meme temps que les propnetes attenantes, notffiant la
dispantion totale de l'edifice et expliquant le vide archeo-
logique existant jusqu'au niveau des fondations.

En guise de conclusion, ll convient de rappeler l'intense
activite missionnaire qui entoure Geneve au xvne siecle

et de defimr la place qu'y tient notre monument. La fin
du Concile de Trente volt l'arrivee des premiers membres
de la Compagnie de Jesus a Annecy, entre 1595 et 1598.
La reconversion du Chablais est alors menee de front par
les freres Capucins, les Jesuites et le futur eveque Francois
de Sales. En 1609, les temples de Cessy, Peron et Challex,
en pays de Gex, sont rendus au culte catholique L'annee
suivante volt l'installation des Visitandines ä Annecy;
1614 celle des Barnabites a Thonon, suivie, dans cette
meme ville, par celle des Annonciades en 1655.

Parallelement, des 1603, l'etat de belligerance entre la
Savoie et Geneve a pns fin (traite de Saint-Julien), assu-
rant ä la fois l'independance de cette derniere, la
reconnaissance de ses frontleres et la libre circulation entre
les etats. Ainsi apparaissent, plus proches de la ville, dans
les bourgs voisins ou plus directement sur les grands
axes y conduisant, des fondations modestes, des chapelles
pour la plupart. La plus ancienne de toutes est a notre
connaissance celle du Bachet-de-Pesay, puis d'autres ver-
ront le jour tour ä tour: celle dediee a la Conception-
de-la-Vierge ä Chateau-Blanc (Thonex) en 1681 et fondee
par Claude Amedee de Rossillon de Bernex, pere du futur
eveque Michel Gabriel, l'annee suivante, une cure sera
installee ä Pregny. Dix ans plus tard, sous le vocable de

Notre-Dame-de-Compassion, une autre chapelle s'elevera
a Chene, au carrefour des routes d'Annemasse et de

Puplinge Pour clore cette liste avec le siecle qui s'acheve,
ll faut encore evoquer la chapelle de Notre-Dame-du-Pas,
edifiee au Fort l'Ecluse, en avant de la porte de Geneve,
par le sieur Vexin, major du fort en 1696. Ici, la situation
est en tout point identique a celle du Bachet-de-Pesay,
la fonction symbolique de signal enge sur une autre des
grandes voies d'acces conduisant ä la citadelle rebelle
etant particulierement mise en valeur

1 Architecte Georges de Giuli et Walter W Nossek architecte paysagiste
2 Cette fouille de sauvetage a ete menee a bien dans un laps de temps

trcs court (13 21 Janvier 1983), dans des conditions materielles trop
difficiles pour rendre possible toute analyse de detail Les travaux de
degagement des magonneries ont ete effectues par MM Jose Montesino
et Luis Mendez Les releves architecturaux par MM Dominique Burnand
et Gerard Deuber La documentation photographique par Mmc Monique
Delley

' AEG Cadastre B 55, f° 28

4 L'essentiel de l'histoire de la chapelle de Pesay a ete retrace par Pierre
Bertrand et tire de sa «Notice concernant au Bachet de Pesay (Lancy) la
propnete dite Bellamy» (dactyl 4 dec 1977) qu'il a aimablement mise
a notre disposition

5 Sur cet eveque et plus specialement sur la bibliographie le concernant
voir C Santschi, Le diocese de Geneve Annecy) de la Reforme a sa
suppression (ij}6 1801), dans Helvetia Sacra I/3, pp 257-260

6 Lettre de M de Chauvigny a Jean d'Arenthon d'Alex datee du
6 mars 1680 Arch Vat Nunz Savoia, vol 103 C, f° 112
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